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sabadel
lauzès

Ce dépliant existe pour les communes de :

Les réponses sont disponibles à l’Office de Tourisme
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Mon nom			    Mon prénom 

Aujourd’hui nous sommes le : 
Quel temps fait-il ? 

Quel est ton meilleur souvenir de Sabadel-Lauzès ?

Y-a t-il quelque chose que tu n’as pas aimé ?

Cet espace est pour toi !

Point 7 : Regarde bien la maison, il y a un mot écrit. Recopie le :

Viens  
jouer  
avec moi

sabadel lauzès

Balisage
Feuilles  
de chêne 
Distance
1,2 km.
Durée
45 min.

Sabade-Lauzes est une petite 
commune comptant moins de 100 
habitants lors du recensement de 
2011. Au cours du XIXe siècle, elle a 
compté jusqu’à 550 habitants. Le 
village était animé. De nombreux 
commer ants, animaient le village 
jusqu’à 30 tisserands, un horloger et 
bien d’autres artisans.  

Malheureusement la commune connut deux périodes de déclin 
démographique : 
Au milieu du XIXe siècle, une épidémie de choléra fit de nombreuses 
victimes…
Puis le phylloxera, un puceron parasite de la vigne introduit en France 
par des importations des Etats-Unis, détruisit le vignoble français, 
causant un gigantesque exode. Il y avait beaucoup de vignes sur les 
coteaux de la commune. Ils furent remplacés par des bois…

On a également retrouvé des écrits mentionnant, toujours au cours de 
ce siècle, une chute des naissances due à des départs importants de 
femmes. On en ignore la raison… 
La guerre de 14-18 réduit encore un peu 
plus la population.

La Sagne, le petit ruisseau qui 
travers la commune, fut créé par des 
moines au XIVe siècle. Son nom provient 
du vieux français. Il signifie « marais » 
ou « terrain marécageux ». 

Après le point 9, complète les cases suivantes. Tu sauras 
de quelle année sont les platanes et quel âge ils ont :

Point 8 : Fais le tour de l’église. Observe bien 
partout. Comment trouves-tu cet endroit ?

Vous avez deviné qui je suis ?

Allez, je vous donne un indice : «pour moi, je vous baptise avec de l’eau, mais vient 
le plus fort que moi, et je ne suis pas digne de délier la courroie de ses sandales ; 
lui vous baptisera dans l’Esprit saint et le feu». 
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Lui, c’était le Messie ! Jésus de Nazareth. Je suis né quatre ans 
avant lui. Nos mères étaient cousines du temps d'Hérode, le roi de 
Jérusalem. On me nomme Jean le Baptiste. 

Ah ! Mais vous devez-vous demander ce que je fais en pareille tenue ! 
Cette peau de chameau était mon seul vêtement. J’étais ermite. Je 
vivais au désert. Je me nourrissais de sauterelles et de miel, puis, 
aux alentours de mes trente ans, je suis revenu proclamer la venue du 
sauveur. Des foules me suivaient. Je criais aux hommes de se retourner 
sur eux-mêmes et de se convertir. Et pour cela, je les baptisais. Un jour 
Jésus est venu me demander le baptème, immergé dans les eaux du 
Jourdain. Alors, j’ai vu l’Esprit descendre du ciel comme une colombe, et 
il est demeuré sur lui. Mes disciples ont suivi Jésus…

Quant à moi, j’avais crié au roi de cesser de coucher avec 
Hérodiade, la femme de son propre frère. Il me fit enfermer, 
puis trancher la tête. Fort heureusement, on me l’a remise 
dans les cieux. C’est ainsi que je peux vous guider par ici. 

Shlama elhawkhon ! 
Euh… Enfin…  
Je veux dire : la paix soit 
avec vous mes amis ! 

l e sa i n t 
e rm i t e 

Et comme ça, vous 
comprenez ? Excusez mon 
langage. C’est que…  
Je suis né en Judée, moi.  
Je parle plutôt en Araméen 
d’habitude. Mais bon !  
L’église du village m’est 
dédiée… Alors on m’a 
demandé de vous faire la 
visite. Je suis vieux comme 
Hérode ! Enfin, presque  
aussi vieux…

Point 9 : Vois-tu des gravures sur l’entrée ?  
Dessine ce que tu vois :

1+0 3+10-5 2x5-5 1x8x0
Âge : 
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1 Nous voici sur la place 
principale du village. C’est ici 
que les habitants se retrouvaient 
autrefois tandis que les lavandières venaient 
nettoyer le linge de maison au lavoir. Les 
agriculteurs s’approvisionnaient en eau pour 
leurs bétails à la fontaine (accolée au lavoir).
A droite, une place était réservée au jeu du 
rampeau. C’était un jeu de quille très 
populaire… Pour les messieurs
Derrière vous, la 
marre servait de 
réserve d’eau.

2 Dans cette 
ancienne école religieuse,  
les filles apprenaient les travaux domestiques  
et le catéchisme afin de pouvoir élever leurs enfants 
chrétiennement. Elle fût fermée à partir de 1905,  
date de la loi de séparation de l’église et de l’Etat. 

3 L'ancienne épicerie chez « Régis » 
fut fermée à la fin des années 1960.

4 Cet ensemble est une ancienne propriété 
de noble. Les bases du bâti datent du début 
du XVIIe siècle.  

6 L'ancienne épicerie « Vinnac » 
était également un café. 

7 Encore un ancien café. 
Remarquez le seuil de la porte.  
Il est semi-enterré ce qui témoigne de 
l’élévation du niveau de la route. 

10 Cette belle maison lotoise en 
pierre typiquement caussenarde n’a pas 
toujours eu cet aspect. Ornée d’un balcon 
et couverte d’un toit à quatre pentes, elle 
était autrefois d’un style propre au Ségala, 
la partie Nord-Est du département du 
Lot qui jouxte le Cantal. Cette bizarrerie 
architecturale fut corrigée lorsque, 
menaçant de ruine, elle fut restaurée dans le 
plus pur style local, moins imposant. 

Suivez-moi ! La visite commence.
Et si nous nous perdons, suivez 
les feuilles de chêne qui balisent 
le parcours.

5 Cette ancienne caserne de gendarmerie 
construite en 1850 fut fermée en 1905 quand la brigade de 
gendarmerie fut transférée sur la commune de Lauzès, 
chef lieu de canton. Leur fonction était de protéger et de 

rassurer les habitants. Remarquez les ardoises de la toiture.  
Elles étaient un signe de distinction sociale et économique.   

En continuant vers le point 6, vous pourrez voir sur votre droite, un peu cachée par la 
végétation, l'école communale, ouverte après 1903. La classe était mixte mais pendant 
la récréation, les garçons et les filles jouaient dans deux cours d’école séparées. 

Au milieu du XXe siècle, la maison suivante à votre droite, servait de garage au trieur 
de grains et au corbillard hippomobile. Au sous-sol se trouvait le "travail", une 
installation qui permettait de ferrer les bœufs. Le ferrage était un service public gratuit. 

Plus loin sur votre gauche, vous verrez les ruines d’un ancien 
moulin à eau au bord d’un ruisseau appelé la Sagne.

Juste avant d’arriver au point 6, admirez sur 
votre gauche la jolie vue sur la commune.

En face se trouvaient les 
boutiques d’un cordonnier 
et d’un boulanger. 

8 Et voici l'église Saint Jean Baptiste ! Vraiment, c’est trop d’honneur! Les hommes 
n’auraient-il pu choisir Jésus-Christ en personne ? J’avais pourtant bien dit : « Il faut qu’il 
croisse et que je diminue. »… 
L'abside de l'église date du XIe siècle. Quant aux murs du choeur, ils mesurent 1 mètre 
d’épaisseur. L’église fut ravagée par un incendie à une époque où les voutes étaient encore 
en planches.  la suite à cet évènement, elles furent reconstruites en pierre.   
Sur l’ancienne cloche de l’église, qui se trouve aujourd’hui au musée campanaire de L’Isle/
Jourdain dans le Gers, il est écrit :  

Saint Jean Baptiste, martyr, prie pour nous 
Je loue Dieu, je pleure les morts  

J’appelle le peuple  
Je repousse la tempête  

Fais fondre une seconde fois cette cloche sacrée  
En l’an 1784 

En faisant le tour de l’église, vous pourrez admirer un beau panorama de la commune  
avec une vue sur la maison noble du point 4. Ici il y a trente ans se trouvait le cimetière.  
Par manque de place et pour une question de salubrité, il fut éloigné du bourg. 
Voyez cette roue en pierre. C’est peut-être celle de l’ancien moulin en ruine que vous 
avez vu au bord de la Sagne. 

9 L’ancienne école publique des gar ons fut fondée au début 
du XIXe siècle puis fermée en 1905 en raison de l’ouverture de l’école 
publique rencontrée au point 5.

En allant vers le point 
10, vous cheminerez 
sur une route bordée 
de grands platanes. 
Originaire de Turquie, le platane 
fut importé en France par les 
croisés. Quant à ces arbres, ils 
ont été plantés sous le règne 
de Napoléon III en 1850. Il 

s’agissait non pas de procurer de l’agrément 
aux villageois mais de protéger les troupes de 
l’empire qui se déplaçaient majoritairement à 
pied et aussi à cheval des ardeurs du soleil. 
Il fallait qu’elles arrivent encore fraîches sur 
les champs de bataille ! Comme l’empire était 
engagé dans de nombreux conflits aux quatre 
coins du continent, tous les grands chemins 
de France, sur ordre de Napoléon III, furent 
bordés de platanes… 
Un petit séjour au désert en ma compagnie 
leur aurait mieux réussi !

En suivant le tracé, allez voir cette jolie porte 
surmontée d’une croix datée de 1609. A-t-elle pour 
origine les Chevaliers de Malte ? Est-ce le vestige d’un ancien 
château ? Nul ne le sait mais cela y ressemble…


